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LA DEMEURE DU PLUS 
GRAND POÈTE DE LA 
RENAISSANCE
« Un paradis sur terre permettant d’atteindre 
plus facilement le vrai paradis » c’est ainsi que 
les chanoines du XIIe siècle qualifiaient le prieuré 
Saint-Cosme, propriété du Conseil général 
d’Indre-et-Loire, situé près de Tours sur la 
commune de La Riche. Par la suite ce monument 
a été reconnu pour être la demeure du plus grand 
poète de la renaissance, Pierre de Ronsard, qui en 
fut le prieur de 1565 à 1585, y est mort et inhumé. 

 
PLUSIEURS MOIS DE 
TRAVAUX POUR UNE 
VÉRITABLE RENAISSANCE
Ce monument à la fois romantique et spirituel 
s’offre aujourd’hui une véritable renaissance et 
quitte enfin sa mue pour rouvrir ses portes après 
plusieurs mois de travaux et de transformation. 
Le site, entièrement repensé, invite ses visiteurs 
à découvrir son réaménagement complet et ses 
nouveaux jardins, qui en sont la signature et 
contribuent à en faire un lieu d’exception.

Le prieuré Saint-Cosme – demeure de Ronsard 
offre aujourd’hui : 

• un ensemble de 12 espaces alternant des jardins 
symboliques (cloître, cimetière…), des jardins 
utilitaires (verger, potager…) et des jardins plus 
profanes (jardin des parfums, cour du prieur…) 

• une grande variété d’espèces végétales  
dont 350 sont issues de recherches inédites  
dans l’œuvre de Ronsard

• un parcours, entre passé et présent, alliant 
des dispositifs de visite innovants (livre interactif, 
systèmes de détection et de diffusion sonores 
et visuels…) et une mise en valeur de l’histoire 
du site, notamment à travers les découvertes 
réalisées lors des chantiers de fouilles

 
LIEU INCONTOURNABLE  
DE LA RÉGION
Unique en son genre le prieuré Saint-Cosme –  
demeure de Ronsard est une étape 
incontournable du circuit de découverte  
de la Touraine.

INTRODUCTION
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UN LIEU HORS DU TEMPS 
QUI INVITE À LA FLÂNERIE, 
À LA DÉTENTE ET À LA 
CULTURE

Le réaménagement du site inclut un nouveau 
parcours de visite permanent et innovant, intitulé 
« vœu de poésie », et imaginé par la scénographe 
Agnès Badiche. Jalonné de projections, de 
poèmes à entendre, de livres à feuilleter et de 
surprises interactives, cette déambulation invite 
à découvrir de manière sensible, accessible et 
contemporaine, la réalité d’un monastère qui  
fut aussi la demeure d’un poète.

La visite offre ainsi une multitude de possibilités 
de déambulations piétonnes entre les jardins 
où se croisent différentes empreintes du 
temps, identifiées grâce à des aménagements 
spécifiques : installation de platelages en bois de 
robinier, de sols de tomette, de tessons de terre 
cuite. L’emplacement initial de certaines cours 
est également délimité par des pergolas ou des 
clôtures basses.

Cet ensemble crée un lieu hors du temps, qui 
invite à la flânerie, à la détente et à la culture…

UN NOUVEAU PARCOURS  
INTÉRACTIF ET ANIMÉ

PIERRE DE RONSARD  { vœu de poésie

b

réfectoire

ENTRÉE

b

SENS
VISITE

hôtellerie

cuisine 
des hôtes

salle
capitulaire

sacristie
bâtiment 
des convers

cuisines

tombeau 
de Ronsard

7

2

3

6

4

5

111

A

narthex

LA LOIRE

B

C

z 
N

église

accueil
 

bSORTIE

petite 
église

9

10

8

12
M L

D K

I

F

G

E

J

logis du 
prieur

H

hôtellerie

PUPITRES - livres et médias

LES JARDINS

  1 - Parvis
  2 - Jardin du cloître
  3 - Jardin des parfums
  4 - Verger et bouquetier
  5 - Pergola
  6 - Potager des moines
  7 - Sous-bois
  8 - Promenade haute
  9 - Carrés des simples
10 - Cimetière des religieux
11 - Cour du prieur
12 - Potager « exotique »

Accès personnes à
mobilité réduite  

Toilettes

Aire de pique-nique

 A - Saint-Cosme en l’île
 B - Visite virtuelle
 C - Résonances (accès aux livres de poésie)
 D - Homme de la Renaissance
 E - Vœu de poésie
 F - Nature, Muse absolue
 G - Prieur de Saint-Cosme
 H - Plume de fer
  I - Des amours
 J - Poète des Princes
 K - Artisan des mots
 L - Derniers vers
M - Cueille le jour !
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L’ÉVASION AU JARDIN

Volontairement contemporains, les nouveaux 
jardins se succèdent et s’imbriquent en 
alliant l’agrément et la découverte d’espaces 
thématiques.

La visite des jardins commence sur le parvis, 
planté de douze figuiers évoquant le « quasi-
paradis terrestre » dont parlent les moines à 
propos du prieuré. 

En quittant le grand platelage qui marque  
l’église, le jardin du cloître remet en scène  
une vasque en eau dans le lavabo destiné  
aux ablutions des religieux.

Dans le jardin des parfums, proche de l’hôtellerie, 
les douze pots en terre cuite accueillent des 
plantes odorantes faisant écho à la présence 
des pèlerins reçus au monastère. Les nourritures 
terrestres et le fleurissement des salles sont 
assurés par le grand verger-bouquetier,  
la pergola et les douze carrés du potager  
des moines situés à proximité des cuisines.

À l’arrière du réfectoire, une promenade en  
sous-bois longe la façade du monastère tournée 
vers la Loire. Elle conduit à une clairière prolongée 
par une autre promenade en balcon qui offre de 
nouveaux points de vue. Le cortège des plantes 
médicinales des carrés de simples rappelle 
les soins dispensés au monastère alors que le 
cimetière des moines, planté de lauriers nobles, 
crée une ambiance qui appelle au recueillement.

L’enclos du prieur est occupé d’un côté par une 
cour fermée au moyen d’une pergola de roses 
anciennes et, à l’arrière du logis, par un potager  
où poussent des plantes introduites à partir du  
16e siècle et citées par Ronsard dans son œuvre.

Tout au long du parcours, des aménagements 
sonores permettent l’écoute de poèmes de 
Ronsard, dont certains repris par Bashung 
ou encore Gainsbourg, mettant en valeur 
l’intemporalité de ses textes.
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À LA RENCONTRE DE 
RONSARD ET DE SON 
ŒUVRE

Le logis du prieur est consacré à la vie de  
Pierre de Ronsard et à la richesse de son œuvre.  
Des pupitres interactifs créés spécifiquement 
pour le lieu ponctuent la visite et permettent  
une découverte ludique.

 
ADAPTÉ AUX VISITEURS EN 
SITUATION DE HANDICAP

Une attention particulière a été apportée à 
l’accueil du public en situation de handicap,  
ainsi l’ensemble du jardin est accessible aux 
personnes à mobilité réduite, des flash-codes 
renvoient vers des photos des salles situées aux 
étages du logis, et aux poèmes sonores diffusés. 
Tous les dispositifs sonores sont également 
accessibles aux personnes malentendantes  
grâce à des boucles magnétiques.

UNE SCENOGRAPHIE SIGNÉE  
AGNÈS BADICHE

Diplômée de l’école Nationale Supérieure 
des Arts Décoratifs, Agnès BADICHE a 
plus de vingt ans d’expérience dans les 
domaines de l’architecture intérieure,  
la muséographie, la scénographie, le design 
et l’éclairage. En 1999 elle a créé sa propre 
société IN SITE, basée à La Rochelle.  
Elle a notamment signée les scénographies 
du château royal de Blois, de l’espace 
« dessins pour la paix » du Mémorial de 
Caen, du Pavillon des Landes de Gascogne, 
du parcours d’interprétation de l’Ecomusée 
des Grandes Landes de Marquèze, ou 
encore du centre d’interprétation, de 
l’observatoire du paysage et du parc 
d’interprétation en hauteur du parc  
naturel national de Bach Mâ (Vietnam).

La spécificité d’IN SITE consiste à 
renforcer son approche scénographique 
et architecturale en intégrant dans son 
équipe un « interprète » (Master 1 Histoire, 
diplômé d’État en animation), conscient de 
l’enjeu des médiations et de la dimension 
pédagogique d’une exposition.

Parallèlement, IN SITE développe une 
technicité reconnue concernant l’accueil 
des publics handicapés et a ainsi obtenu  
le 1er Prix du Ministère de la Culture 
« Musée pour tous » en 2007 pour son 
travail au Musée de l’île d’Oléron. 
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Le prieuré Saint-Cosme propose une visite 
adaptée au jeune public sous la forme d’un jeu 
de piste à suivre en famille. Ainsi, à la dernière 
page de chaque livre sur les pupitres (listés sur 
le plan de A à M) les enfants sont invités à lire un 
poème de Ronsard qui évoque un animal, avant de 
répondre aux devinettes posées par Petit Pierre 
et d’inscrire leurs réponses sur la page du guide de 
visite prévue à cet effet. Les réponses sont ensuite 
cachées quelque part dans la maison du poète...

BONNE VISITE  
EN COMPAGNIE  
DE PETIT PIERRE !

UNE VISITE DÉDIÉE  
AU JEUNE PUBLIC
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350 PLANTES ISSUES DE 
L’ŒUVRE DE RONSARD

Ce projet de réaménagement a impliqué  
une importante et inédite phase d’étude et 
de recherches des plantes citées dans l’œuvre 
poétique de Pierre de Ronsard. Ce travail de 
recherches a consisté en un relevé minutieux 
à partir des Œuvres complètes du poète sur la 
thématique « Ronsard et le jardinage » et d’une 
synthèse du Théâtre d’agriculture, publié en  
1600, par l’agronome Olivier de Serres. 
Contemporain du poète, Olivier de Serres livre 
dans son œuvre des descriptions précises de 
variétés de végétaux existant au 16e siècle, des 
conseils de culture et d’entretien, ainsi que des 
plans d’aménagement permettant de concrétiser 
sur le terrain les évocations poétiques de Ronsard 
au sujet des jardins de son époque. 

Cette base a permis d’introduire près de  
350 plantes citées par le poète, dans le projet 
d’aménagement du futur jardin. Certaines plantes 
y trouvent ainsi des appellations poétiques 
comme la chenarde, le coqueret, l’aluine,  
la gantelée, l’aspic porte-épi, la pastenade…  
et d’autres aux noms plus communs trouvent 
place dans des poèmes souvent rustiques qui 
montrent la connaissance du poète sur la nature 
qui l’environne.

Ces nouveaux jardins sont donc une invitation à 
découvrir des facettes peu connues de son illustre 
hôte. Au prieuré Saint-Cosme, alors entouré de 
bois, Pierre de Ronsard partage ses journées entre 
poésie, promenades, prières mais aussi activités 
de jardinage. Dans ses œuvres, il parle des fameux 
« pépons tourangeaux », de recettes de salades, 
du pavot et de diverses plantes médicinales pour 
soulager ses maux… La rose, qui reste à l’honneur 
à Saint-Cosme, s’y rencontre également souvent !

FAIRE REVIVRE RONSARD,  
À LA FOIS POÈTE ET JARDINIER

« Il prenait singulier plaisir à jardiner, et sur tous 
lieux en sa maison de Saint-Cosme… Il savait 
beaucoup de beaux secrets pour le jardinage, 
fut pour semer, planter, ou pour enter et greffer 
en toutes sortes et souvent en présentait des 
fruits au Roi Charles, qui prenait à gré tout ce 
qui venait de lui. » 

Claude Binet, La vie de Pierre de Ronsard, 1586
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3 QUESTIONS À  
BRUNO MARMIROLI, 
ARCHITECTE-
PAYSAGISTE, 
CONCEPTEUR 
DES NOUVEAUX 
JARDINS DU PRIEURÉ 
SAINT-COSME

 
De quoi vous êtes-vous inspiré  
pour concevoir ce jardin ?

Essentiellement de son histoire 
ancienne, des gravures, des plans 
et des données issues des fouilles, 
de la connaissance historique que 
possède l’équipe de Saint-Cosme et 
de l’histoire que le lieu a tissé avec son 
environnement, la relation que pouvait entretenir 
la communauté de chanoines avec les paysages, 
que ce soit des prairies de bords de Loire, des 
boisements, des vergers, des potagers ou des 
jardins d’agrément. Nous avons surtout essayé 
de repenser l’échelle du lieu en élargissant son 
périmètre d’influence, en repoussant hors les 
murs actuels la plupart des aménagements pour 
redonner une échelle monumentale au site tout en 
préservant sa fonction de havre de paix. Chaque 
fonction du lieu de culte est incarnée par un jardin 
qui en constitue le prolongement symbolique.  
Le poète n’est pas absent, il accompagne l’histoire 
des jardins sans la dominer. Il possède à nouveau 
une demeure ceinte d’un jardin dédié.  

Ces jardins vont-ils être amenés à évoluer  
au fil des saisons ?

Oui, ils sont dessinés et implantés pour que 
les saisons soient perceptibles. Seul le jardin-
cimetière conservera une structure végétale 
forte, même en période hivernale (des lauriers). 
Les jardins-potagers seront renouvelés et chaque 
saison permettra de découvrir un « nouveau » 
site. L’hiver sera propice à la mise en valeur des 
paillages, des structures végétales, du tressage,  
de la taille des fruitiers, du travail du sol…  
Le printemps et l’été seront dédiés aux fleurs 
et aux légumes puis les fruits d’automne, les 
rosiers remontants et les teintes du feuillage 
accompagneront le prieuré jusqu’aux premiers 
froids. L’aspect du lieu, intimement lié à son 
environnement « jardiné », sera donc très variable 

en fonction des saisons. Il ne faut pas oublier 
que le Jardin se décline en une multitude de 
petits jardins et de promenades qui se déploient 
sur l’ensemble du site et que la perception 
est également liée au parcours qu’empruntera 
le visiteur. Les possibilités de changements, 
d’évolutions et de surprises sont donc multiples !

En quoi ce jardin est-il unique en son genre ?

Il me semble unique en tant qu’espace 
remarquable (histoire, patrimoine, personnage) 
ayant permis de convoquer de nombreux acteurs 
autour d’un projet pensé collectivement dès 
l’origine. Il est rare de pouvoir mettre en place une 
démarche aussi large, intégrant des archéologues, 
des historiens, des architectes spécialistes du 
patrimoine, des paysagistes, des jardiniers, des 
guides-conférenciers, des scénographes, des 
responsables administratifs, des artisans... Chaque 
détail a pu faire l’objet d’échanges et se fonde sur 
un raisonnement qui croise l’histoire, le contexte 
et les moyens sur la base de l’esquisse initiale. 
C’est aussi un projet singulier dans sa mise en 
œuvre puisqu’il a été conçu et réalisé en grande 
partie en régie au sein du Conseil général  
d’Indre-et-Loire. Le résultat, qui commence à 
émerger et sera significatif au printemps 2015,  
est le fruit de ces actions communes. La palette  
végétale a également fait l’objet d’un travail 
particulier pour choisir des végétaux en cohérence  
avec la démarche historique et avec la démarche 
environnementale : variétés rustiques locales 
pour les fruitiers, pépiniéristes bio pour les rosiers 
lianes et les variétés anciennes…   

DES JARDINS ENTRE PASSÉ  
ET PRÉSENT
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LES CONCEPTEURS

BRUNO MARMIROLI

Après une formation d’architecte  
et de paysagiste et quelques années en 

Palestine pour des projets liés au patrimoine 
et à l’archéologie, Bruno Marmiroli a rejoint 

l’équipe du Festival des jardins de Chaumont-
sur-Loire, puis celle de l’ADAC (Agence d’Aide 
au Développement des Collectivités Locales) 
au sein de laquelle il va être chargé du projet 

de conceptualisation des nouveaux jardins du 
prieuré Saint-Cosme. Il crée par la suite L’Atelier, 
avec Patrick Genty, un bureau d’étude dédié à la 

conception et au montage de projets culturels  
liés au jardin, au paysage et à l’environnement. 

Bruno Marmiroli a également contribué  
à des ouvrages sur l’histoire des jardins 

 et du paysage (Éd. Actes Sud), ainsi qu’au 
montage de projets participatifs (Association 
Comm’un jardin), colloques et conférences… 

 
PATRICK GENTY

Il se définit lui-même comme paysagiste-jardinier, 
gourmand de paysages et de savoir-faire, 
particulièrement attiré par le partage au jardin,  
ce bel espace de liberté. Après avoir assuré 
la mise en place des jardins du Festival de 
Chaumont-sur-Loire pendant 8 ans, Patrick 
Genty a ensuite créé avec Bruno Marmiroli 
L’Atelier. Cette structure lui a permis d’associer 
des matériaux et leur mise en situation avec les 
végétaux pour l’accueil d’un public de passionnés, 
en particulier lors de festivals de jardins 
internationaux ou d’animations sur des sites 
culturels tels que la saline royale d’Arc et Senans, 
le Potager de la Gloriette à Tours, le Jardin du 
passeur à Cahors… Pour l’association Souffleurs  
de vert il accompagne également la conception  
et la réalisation de projets inscrits sur l’espace 
public avec une démarche participative 
d’insertion et de formation. 

10

RE
N

A
IS

SA
N

C
E 

D
’U

N
 L

IE
U

 U
N

IQ
U

E 
   

 	
 		


 D

O
SS

IE
R 

D
E 

PR
ES

SE



11e siècle
À l’emplacement d’une île 
de la Loire occupée par une 
pêcherie, le trésorier de 
l’abbaye de Saint-Martin de 
Tours, Hervé de Buzançais, 
édifie un premier monastère 
autour d’une petite église.

12e siècle
En 1092, le prieuré est fondé 
avec la construction d’une 
nouvelle église aux dimensions 
plus grandes et d’un nouveau 
cloître. Il accueille une 
communauté de chanoines 
réguliers de Saint-Augustin.

13e - 14e siècle
À l’apogée du monastère, on 
construit un avant-porche à 
l’église (narthex), un logis du 
prieur, on agrandit l’hôtellerie, 
l’infirmerie.

 
 
15e siècle
En proie aux inondations, 
les religieux exhaussent les 
sols de près d’un mètre. Le 
transept et la nef de l’église 
sont reconstruits dans le style 
gothique.

16e - 17e siècle
Suite aux destructions des 
huguenots, Ronsard, prieur 
commendataire, fortifie le 
prieuré. Le logis du prieur est 
restauré et un logis du sous-
prieur voit le jour avec les 
prieurs successeurs du poète.

18e siècle
À la suite de problèmes 
économiques récurrents, 
l’activité religieuse cesse en 
1742. Les chanoines démontent 
la plupart des bâtiments 
monastiques encore debout, 
coupent et vendent les bois. 
Avant d’être vendu comme 
bien national à la Révolution, 
le prieuré devient une 
résidence de campagne pour 
l’archevêque de Tours Rosset 
de Fleury puis pour l’Intendant 
Du Cluzel.

 
 
 
 
20e siècle
L’association de la Sauvegarde 
de l’Art français intervient 
dès les années 1920 en 
rachetant les parcelles de 
l’église. Les restes de Ronsard 
sont découverts en 1933 et 
ré-inhumés. Un premier musée 
dédié au poète est fondé dans 
son logis.

Les bombardements alliés de 
1944 causent des dommages 
irréversibles aux bâtiments 
proches de la Loire : seul le 
réfectoire est réhabilité.

Avec l’appui de l’Association 
des amis de Ronsard et du 
prieuré créée en 1948 et de la 
Sauvegarde de l’Art français, le 
Département d’Indre-et-Loire 
devient propriétaire et assure 
depuis 1951 la conservation et 
l’animation du prieuré.

21e siècle
Entre 2009 et 2010, une 
grande campagne de fouilles 
archéologiques est menée 
et permet la découverte 
de nouveaux vestiges et de 
nombreuses sépultures.

Le peintre Zao Wou-Ki a signé 
quatorze vitraux originaux pour 
le réfectoire, inaugurés en 
juillet 2010.

UN LIEU D’ART ET D’HISTOIRE
11
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UN LIEU DÉDIÉ  
À L’ART SOUS TOUTES  
SES FORMES

Aujourd’hui le prieuré Saint-Cosme – demeure  
de Ronsard est un lieu dédié à l’art sous toutes ses 
formes. Poésie, littérature, histoire, architecture, 
jardins, art de vivre, et art contemporain se 
croisent ici en parfaite harmonie.

 

LES VITRAUX  
DE ZAO WOU-KI 

Le peintre Zao Wou-Ki a ainsi signé 14 « vitraux » 
originaux pour le réfectoire, inaugurés en juillet 
2010. Œuvre exceptionnelle dans le parcours de 
l’artiste, ces « vitraux » surprennent aussi bien par 
la volontaire sobriété de l’intervention à l’encre 
de Chine noire que par la technique employée. 
Ils font écho au mariage entre poésie et peinture 
célébré à travers la collection de livres pauvres 
exposée dans la « Cuisine des hôtes ». 

L’empreinte de Zao Wou-Ki a induit la vocation du 
réfectoire, désormais lieu d’accueil d’expositions 
d’art moderne et contemporain, telle que 
« Extases » d’Ernest Pignon Ernest en 2013.
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« Lorsque les élus du département souhaitèrent 
redonner au prieuré Saint-Cosme toute son 
épaisseur historique pour le rendre encore plus 
passionnant, la première chose fut de vérifier que 
les vestiges des bâtiments détruits du monastère, 
enfouis sous les pelouses et les rosiers, étaient 
encore suffisamment conservés pour justifier de 
leur mise en valeur et de la recréation d’un jardin 
à partir des traces archéologiques. À l’automne 
2006, le service de l’archéologie du Conseil 
général (Sadil) réalisa donc un certain nombre de 
sondages, qui mirent en évidence le bon état de 
conservation des vestiges enfouis. Ils permirent 
même de découvrir des bâtiments dont l’existence 
n’était pas soupçonnée, comme la 
première église bâtie sur les lieux, 
peu après l’an Mil.

Des fouilles complètes du prieuré 
furent réalisées de juin 2009 à  
mars 2010 et furent approfondies par des 
opérations aux marges du prieuré lui-même en 
2010 et 2013 (ZAC des Artisans et ancien terrain 
de football de l’institution Notre-Dame La Riche). 
Une fouille de cette ampleur (environ un demi-
hectare) est très rare dans un monastère : nous 
avons eu l’opportunité d’explorer la totalité 
des bâtiments monastiques, ainsi que les zones 
funéraires (les moines sont enterrés sur place, 
dans des espaces dédiés, ainsi que dans le  
cloître et l’église).

Nous sommes même remontés au-delà du monas- 
tère car un des volets de l’opération archéologique  
visait à établir l’histoire de l’île de Saint-Cosme.  
En effet, jusqu’au temps de Ronsard, le monastère 
se dressait dans une véritable île de la Loire.

Les fouilles ont permis de retrouver les bâtiments 
disparus du monastère fondé vers 1010 et de 
retracer l’évolution du site. L’élément le plus 
spectaculaire est le dégagement complet de 
l’église et de la salle capitulaire (où se réunissaient 
les moines), jusqu’alors presque entièrement 
recouverts par des massifs. Des restitutions en 
3D ont été réalisées pour mieux visualiser les 
différentes étapes de construction. La fouille 
des zones funéraires, où environ 450 sépultures 
ont été retrouvées, a permis une meilleure 
connaissance des moines de Saint-Cosme :  
leur âge, leurs maladies, les rites funéraires.  
Il est apparu aussi qu’une partie des personnes 

inhumées étaient des femmes 
et des enfants, sans doute des 
familles des moines ou des 
bienfaiteurs du monastère.

Après avoir été étudiés, les 
squelettes ont été replacés sur le site dans les 
combles de ce qui reste de l’église. C’était une 
pratique connue au Moyen-Âge, pour faire de 
la place dans les cimetières, que de déplacer 
les morts dans les toits et les clochers. Dans ces 
combles, ils resteront accessibles aux chercheurs 
du futur, puisqu’ils constituent une collection de 
référence, restituant la population complète d’un 
monastère sur 600 ans. Ainsi le Conseil général 
concilie le respect dû aux morts qui avaient 
souhaité être enterrés à Saint-Cosme, et l’intérêt 
de la science. Cette démarche innovante intéresse 
aussi bien les scientifiques que ceux qui se 
préoccupent d’éthique en matière funéraire. »

Bruno DUFAŸ, Conservateur du patrimoine 
et chef du service de l’archéologie du Conseil 
général d’Indre-et-Loire.

2009 – 2013 : UN CHANTIER  
DE FOUILLES EXEMPLAIRE

“UNE FOUILLE DE 
CETTE AMPLEUR […]  
EST TRÈS RARE DANS 
UN MONASTÈRE”
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La métamorphose annoncée du prieuré a été 
l’occasion de travailler sur le positionnement 
du lieu et d’aboutir à la création d’une identité 
visuelle, signée par le designer graphique  
Thibaut Chignaguet.

Simple et contemporaine, elle est facilement 
identifiable grâce à un symbole fort, à la fois 
emblème, signature, marque et signal. Universel 
et polysémique, ce signe est la contraction 
des éléments qui composent le site. Il animera 
facilement les objets associés au monument.

Un double nom pour une identité : « prieuré 
St-Cosme – demeure de Ronsard » reflète un lieu 
à la fois riche de son histoire et de son patrimoine 
architectural, ainsi qu’un contenu dédié à la poésie 
et à l’un de ses plus illustres représentants,  
Pierre de Ronsard.

La typographie subtilement coupée évoque  
les stigmates des ruines, l’empreinte du temps 
mais semble aussi se construire, tel un lieu vivant 
et mouvant.

UNE IDENTITÉ VISUELLE 
NOUVELLE POUR LE SITE

La plume  
de  

Ronsard

Les feuilles  
et les arbres 
des jardins

Les vitraux  
de

Zao Wou-Ki 

L’arche
de

l’église

+ + + =
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Un site de 4 hectares 

Plus de 1 000 m2  
de murs restaurés 

Près de 500 m2  
de platelages en  
bois posés

250 arbres plantés 
dont 85 arbres 
fruitiers

Plus de 7000 
plantations (arbustes, 
vivaces, bulbes, 
légumes...)

Près de 500 variétés 
de plantes pour la 
plupart anciennes 
dont 350 citées dans 
l’œuvre poétique de 
Ronsard

Budget total du 
réaménagement : 
1 562 000 € 

Financement du 
Conseil général 
d’Indre-et-Loire : 
1 000 000 € 

Financement de 
la Région Centre : 
562 000 € 

CHIFFRES CLÉS

PROGRAMMATION 2015

DES 
ANIMATIONS 

INÉDITES 
AU FIL DES 

SAISONS 

Visite-atelier : Laissez  
parler les petits papiers
Dimanches 19 et 26 avril, 3 et  
10 mai - Dimanches et jeudis 
du 5 juillet au 30 août - 14h30
Visite ludique suivie d’une 
initiation à l’origami, chaque 
participant repart avec sa création 
originale - 1h30 - Enfants 6-12 ans 
et accompagnants (billet d’entrée 
+ 2,50 €) - Inscription conseillée, 
nombre de places limité

Rendez-vous aux jardins
5, 6 et 7 juin
Conférence, visites des jardins

Journées du Patrimoine
19 et 20 septembre 
Gratuit
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TOURS

LA RICHE A10

D37

Contacts
Prieuré Saint-Cosme – demeure de Ronsard  
Rue Ronsard - 37520 La Riche 
Tél : 02 47 37 32 70 
demeureronsard@cg37.fr

 
Accès 
Rue Ronsard, 37520 La Riche 
À 3 kms de Tours, bus 3A depuis la gare  
de Tours (20 min) 
Coordonnées : lat. 47.388309 / long. 0.658258

 
Jours et horaires  
d’ouverture 
• Ouverture exceptionnelle en avant-première 
les week-ends du 21 février au 15 mars, 
tarif réduit : 10h - 12h30 / 14h - 17h 
• 21 mars – 30 avril : 10h - 18h 
• 1er mai – 31 août : 10h - 19h  
• 1er septembre – 14 octobre : 10h - 18h 
• 15 octobre – 14 mars : 10h - 12h30 / 14h - 17h 
(fermé le mardi) 
• Fermeture le 1er janvier et le 25 décembre. 

 
Tarifs 
Plein tarif : 6 € / TR : 4.5 € / Gratuit pour les 
moins de 7 ans  
Carte ambassadeur : 14 € (carte valable un an, 
accès illimité au monument)  
Bénéficiez du tarif réduit sur présentation d’un 
billet plein tarif acheté au musée Balzac ou au 
musée Rabelais. 

Visite
• Langues parlées à l’accueil : FR/EN 
• Visite libre du parcours Vœu de poésie avec 
livret d’accompagnement FR/EN  
• Visite guidée (FR/EN) incluse dans le prix du 
billet, durée 1h15, réservation vivement conseillée.  
• Parcours Petit Pierre pour les enfants de 7 à 12 
ans inclus dans le prix du billet  
• Réservation obligatoire : groupes scolaires  
et groupes adultes FR/EN

 
Accueil visiteurs  
en situation de handicap
• Boucle magnétique dans tous les espaces 
sonores du parcours de visite  
• Visites adaptées sur réservation

 
Services
• Boutique / Vente de boissons  
• Parking gratuit  
• Restauration et commerces à proximité  
à La Riche et Tours

INFORMATIONS  
PRATIQUES
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WWW.PRIEURE-RONSARD.FR

Plus d’informations sur

CONTACT PRESSE 
Émilie LEDUC 
02 47 31 43 21 / 06 88 60 78 74 
eleduc@cg37.fr
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